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SOMMRAIRE:
I. Dimanche des Rameaux. - IL. Saint joseph. 111I. Custodie Franciscaine de

l'erre-Sainte. - IV. L'abstinence du carême. - V. Le procès de Jeanne d'Arc et le

leg'catholique. - VI. M onsieur l'abbé josephi Lévesque. -VI.Crnqed

liocèse de St- Hyacinthe. - 1 X. Chronique du d iocése de Sherbrooke. - X. Chro -

ýique*dudiocè-;e de Valleyfield. - XI. Nouvelles diverses. - XII. Aux prières.

OFFICIES EI:TUAOP»DINAIBEs

Dimanche iS. - Annonces (le la Semaine Sainte et de la fête de Pâques.

Cathédrale. - Dimanche iS, Bénédiction des Rameaux par Monseigneur l'Ar-

chevèqut.
Nercrediý2i, jeudi 22, vendredi 2-.a - Chant des Ténèbres à 4 heureýz.

Jeudi 22, veneredi 2.3 et Samedi 24. - Office pontifical à S heures.

jeudi, à S heures, prières aut rcposoir.
Vendredi, à 7 heures, sermon de la Passion.

Chez les UR. PP>. Franciscains.- Lunglh [g, Bénédiction de l'église et con-

-c&ration de l'autel.

DIMANCHE DES RAMEAUX

Dit"-s à la till'o dé Sion .Volct votre' roi qui vient à vous, plein

de douceur.' - S. Matth.. XXXII.

I. Contemplcns l'auguste Roi, à son entrée solennelle dans
Jérusalema. C'est le Messie, le roi d'lsraêl, le Dieu d'amour, le

Sauveur du monde, l'Agneau destiné au sacrifice, le céleste Epoux
de la fille de Sion. Il est grand par Lui-mênie, et n'a pas besoin,
comme les princes de la terre, d'emprunter des pompes mondaines
tour rélever sa grandedtr aux yeux d,-s hommes. Sa douceur seule

' lui assujettit les peuples, et son humilité pleine de charme triom-



LA SEMAINE R3LIGIEUSE

phe de tous les cours. Scène toute prophétique et consolante ! Jé-
rusalem, avant de tomber dans l'abîme, projette un dernier éclat ;
elle nous laisse entrevoir, comme à la lueur d'un rapide éclair,
une image de ses destinées futures, alors que ses enfants, convertis
à Dieu, courront avec une sainte ardeur au-devant de Jésus-Christ
et béniront d'une voix unanime le Roi d'Israël qui vient au nom
du Seigneur.

Ouvrons avec empressement nos âmes à notre Sauveur bien-
aimé, et demandons que son règne arrive en nous et hors de
nous !

Il. Le peuple qui rend aujourd'hui ses hcnmages à Jésus-
Christ, comme au Messie et au Fils de Dieu, le renoncera dans
quelques jours ; et à son enthousiasme chaleureux succédera un
refroidissement subit et une haine sans mesure. Telles sont les
variations étranges du cœur de l'homme ! Sondons nos propres
dispositions. Interrogepas nos souvenirs. Sommes-nous toujours
dans les mêmes sentiments par rapport à Jésus-Christ? Ne cédons-
nous pas bien souvent à des influences qui renversent soudaine-
ment toutes nos promesses de fidélité ? Combien d'âmes, toujours
généreuses, quand elles contemplent le Seigneur dans sa gloire,
le quittent avec précipitation aux approches de la croix ! Combien
d'âmes semblent résolues de le suivre jusqu'au sacrifice, et se
trouvent parmi ceux qui le crucifient !

Au-dessus de ces tristes réalités apparaît la fille de Sion ; elle
est le type de la fidélité. Aussi c'est à elle que le prophète an-
nonce le règne glorieux de Jésus-Christ ; car, comme elle prend
part aux humiliations du Calvaire, elle participera aux solennités
du ciel.

SAINT JOSEPH

:Pour la Semaine Religieuse;.

Il y a quelque chose de bien spécial à ce pays dans la célébra-
tion de la fête de saint Joseph. Le Père C. Leclercq, dans son
Premier étabhssement de la Foi, dit, qu'en 1624, d'après un vou
fait pour le bonheur et la prospérité de la colonie naissante, saint
Joseph fut solennellement proclamé comme son plus cher Patron.
Depuis ce temps, la dévotion envers l'époux de Marie a grandi de
plus en plus ; au point que l'image de ce grand saint a toujours
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été considérée comme un ornement nécess:ire dans toutes les
demeures canadiennes. Trois raisons expliquent cette vénérable
tradition : saint Joseph est l'exemple des pères de famille, le
modèle des ouvriers, le patron de la bonne mort.

*

Le:: points les plus saillants de la vie de saint Joseph ont été
l'esprit de foi et l'accomplissement le plus parfait de tous ses
devoirs. L'un procède de l'autre, en ce sens que le père de famille
dont l'âme est remplie de foi est à la hauteur de sa position, et
que l'esprit de foi lui donne lumière et force pour l'accomplisse-
ment journalier de ses importants devoirs...... Quel enseigne-
ment pour le père de famille que la fuite en Egypte ! Le ciel a
parlé à Joseph: « Fuyez,» dit l'oracle ; le saint homme se lève, exé-
cute les ordres de Dieu et. part. Que de fois, par ses saintes et
ardentes inspirations, Dieu nous commande la fuite de certaines
associations, des foyers de perversité et de.démoralisation ! Qu'a-
vons-nous fait pour sauvegarder la pureté de nos ames et celle
des enfants confiés à nos scms ?

Le plus important devoir du père de famille, c'est l'autorité. Il
a reçu de Dieu lui-même la mission de commander. Etant
associé à son ouvre de création, le devoir de la conservation de ses
enfants lui incombe aussi naturellement ; or, cette conservation
ne peut s'accomplir que par l'exercice de l'autorité. Et,sans la foi,
cette autorité est réduite à des formes extérieures qi ne com-
mandent qu'un respect apparent et n'atteignent pas le cour. Le
père sans foi commande comme le maître d'esclaves, et la sou-
mission obtenue est basse ; elle s'exerce sous l'oil qui veille ou
sous la verge qui menace. L'autorité paternelle, comme celle
dont saint Joseph usa envers Jésus, repose sur la foi et la piété.
Dieu est présent partout, sous les traits du père parlant à son
fils et dans les paroles qui expriment le commandement.

* *

Il faut à l'ouvrier un modèle; ce modèle, il le suit, le copie.
S'il n'y réussit pas, il lui reste la satisfaction d'avoir tenté l'essai.
L'Eglise saisit cette vérité de bon sens, et s'adressant à l'ouvrier,
elle lui dit : «Voilà saint Joseph, il a été ouvrier comme vous, il
a été menuisier. Sa vie fut une vie de travail. Sanctifiez donc
votre travail, comme saint Joseph. a sanctifié le sien,par la prière,
par la soumission généreuse à la sainte volonté de Dieu.»
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Le don de la vie est plein de responsabilité. Il faut l'orner de
vertus, combattre, triompher pour mériter l'éternelle récompen-
se. Et puis, tôt ou tard, il faut mourir...... L'Eglise nous donne
une assistance dans ce trépas inévitable, une consolation dans
cette dernière angoisse. Elle se rappelle ce saint homme chargé
de protéger les jours du Sauveur du monde, le nourrissant du
travail de ses mains, ouvrier parfait, avant mérité par la généro-
sité de ses vertus de mourir entre les bras de Jésus et de Marie,
et elle dit à tous les agonisants : ( Voilà celui qui vous protégera
à votre dernier soupir et dans les terribles douleurs de la mort.»

CAROLU'S.

OUSTODIE FRANCISCAINE DE TERRE-SAINTE

A l'occasion de la quête qui se fera le Vendredi Saint pour la
Terre-Sainte, voici quelques détails qui nous ont paru de nature
à intéresser nos lecteurs et à les disposer à faire, aussi large que
possible, leur part d'aumône.

Le produit de cette quête est consacré aux ouvres entretenues,
on sait avec quel zèle, quelle charité, au prix de quels sacrifices
sept fois séculaires, par les RR. PP. Franciscains sur tous les
points de la Palestine, cette terre sanctifiée par la vie, les dou-
leurs et la mort de Notre-Seigneur Jésus-Christ.

La Custodie franciscaine de Terre-Sainte, en effet, n'est pas
connue dans le monde autant qu'elle le mériterait et en propor.
tion des services qu'elle a rendus depuis les sept siècles de sa
fondation. Toujours elle a été, et encore aujourd'hui, elle demeu-
re vraiment internationale, puisqu'elle admet dans son sein des
religieux franciscains de toutes les nations : Italiens, Français,
Anglais, Irlandais, Belges, Hollandais, Allemands, Autrichiens.
Slaves, Espagnols, Portugais, etc... Les tertiaires de tout pays
peuvent aussi y trouver place.

Ce caractère est la source de sa prospérité et de sa fécondité:
la Custodie n'a à protéger les intérêts d'aucune nation, mais
seulement ceux du catholicisme et de l'Eglise.

La Custodie s'étend sur huit régions : la Judée, la Galilée, la
Phénicie, la Syrie, l'Arménie mineure, la Thrace, l'île de Chypre
et la Basse-Egypte. Elle comprend un total de 48 couvents ou
hospices, avec 443 personnes ainsi réparties : prêtres 174, clercs
39, laïcs 155, tertiaires 57, postulants 18.
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Ces 443 personnesjsont chargées du soin des'églises, des hos-
pices, des maisons, des jardins, des cours, des écoles, des usines
etc... Elles suffisent à peine à leur multiple et incessant labeur.

Les sanctuaires et lieux de piété desservis par la Custodie sont:
A Jérusalem : la basilique du Saint-Sépulcre et mont Calvaire,

l'église de la Flagellation, la colonne du jugement, l'église :e
Saint-Sauveur; près de Jérusalem : Gethsémani, la grotte de
l'agonie, le Dominus flevit, Betphagé;

A Bethléem : la crèche ; près de Bethléem la grotte du lait,la maison de saint Joseph, la citerne de David;
A Saint-Jean in Montana : la chapelle de la nativité de saint

Jean-Baptiste ; près de Sai'ut-Jean : la Visitation de la Sainte
Vierge, le désert de saint Jean ;

A Emmaüs: le sanctuaire d'Emmaüs
A Ramleh : la chapelle de saint Nicodème
A Nazareth: le sanctuaire de l'Annonciation, l'atelier de saint

Joseph, la table de Notre-SeigneurJésus-Christ, le Tremblement;
près de Nazareth : la chapelle de saint Jérôme, le sanctuaire de
Naïm, l'église de saint Joachim et de sainte Anne, le sanctuaire
de Cana, la maison de saint Barthélemy, le mont Thabor, le sanc-
tuaire de Tibériade ;

A Damas, en Syrie la maison d'Ananie;
Autres sanctuaires : le sépulcre de la Vierge, le sanctuaire de

l'Ascension, le Viri Galili, la grotte des pasteurs, le rnrécipice, le
sépulcre de Lazare.

Dans les églises desservies par les franciscains, le culte divin est
célébré quotidiennement et aux grandos fêtes ont lieu des céré-
mnonies solennelles. Les Franciscains ne reçoivent d'honoraires
pour presqu'aucune des messes qu'ils disent et voici le règlement
d'intentions annuel :

Messes pour le Pape 260, pour le supérieur genéral 50, pour les
princes chiatiens 2,635, pour les bienfaiteurs de l'ouvre de Terre-
Sainte 15,584, pour le peuple 2,427, pour les collaborateurs de
l'ouvre de Terre-Sainte 260, pour le- religieux de Terre-Sainte
9,698, pour les défunts 10,885, pour les besoins de l'ouvre de
Terre-Sainte 626, messes canoniquement obligatoires 336 ; soit
un chiffre de 42,761 messes, toutes célébrées sans honoraires.

Le service paroissial exercé par les Franciscains, dans toute la
Palestine, est très vaste et, en raison du caractère international de
l'ordre, les catholiques de langues diverses peuvent recevoir l'en-
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seignement du catéchisme, se confesser et être secourus. Les
paroisses franciscaines en Orient sont au nombre de 29, avec 13
succursales : elles réunissent 74,066 catholiques de rite latin et
1,417 d'autres rites. L'abnée dernière, il y a eu 1,779 baptêmes
d'enfants, 41 d'adultes, 92 abjurations, 54 retours 1 la foi, 388
mariages.

La Custodie de Terre Sainte a aussi pour objet l'assistance des
pèlerins pour lesquels elle a fait organiser de vastes locaux appe-
lés Maisons neuves ; les pèlerins y sont reçus, nourris, entretenus
pendant le temps fixé par la congrégation de lr Propagande.
Quelques-unes de ces maisons sont vraiment grandioses. L'an
dernier, le chiffre de pèlerins hospitalisés a été de 9,149 avec
24,354 journées de logement.

Un autre soin qui incombe à la Custodie, ce sont les écoles
pour les enfants catholiques de toutes nationalités. Actuellement
il y a 37 écoles de garçons, ayant à leur tête 43 religieux et 69
laïcs ; elles sont fréquentées par 2,543 élèves ; on compte 15
écoles de filles avec 24 religieuses et 13 laïques pour maîtresses
et 728 élèves. Ajoutez un orphelinat de gàrçons, au nombre de
158, et un orphelinat de filles, au nombre de 98.

Les Frères dirigent neuf ateliers qui comprennent une fort
belle imprimerie. Dans ces ateliers travaillent 16 frères et 113
laïcs.

En outre, la défense des maisons et des biens de la Custodie,
ainsi que le labeur agricole, exigent l'entretien de 21 drogmans,
de 120 domestiques et de 12? ouvriers.

Où éclate particulièrement la mission de charité de la Custo-
die, c'est dans l'assistance des pauvres. En 189-2, il a été secouru
2,623 familles ayant 13,599 membres ; on leur a distribué pour
95,351 francs d'aumônes en nature, pour 37,335 francs d'argent.
De plus il a eté fait don aux pauvres de 428 habitations.

L'ensemble des frais supportés par la Custodie pendant l'année
1892 se monte à 803,042 fr. 24, dont 100,000 pour les écoles,
100,000 pour les pèlerins, 133,000 en secours, 134,000 pour le
culte, etc. Toutes ces sommes proviennent des offrandes de la
chrétienté entière.

On vient de lire le rapport officiel présenté au Saint-Père, sýr-
la visite qui a été récemment faite, par le Rme Père général Louis
de Parme, des établissements de son ordre en Terre-Sainte.

N'est-ce pas là un éloquent résumé des ouvres franciscaines
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en faveur des vénérables sanctuaires illustrés par le Sauveur et
sa sainte Famille, par Jean Baptiste, son précurseur, par sainte
Anne et saint Joachim, ses ancêtres, par la multitude de ses pro-
phètes et par le collège de ses apôtres ?

Et en le lisant, le chrétien n'est-il pas incliné irrésistiblement
à se montrer généreux et prodigue de qes biens ?

L'ABSTINENOE DU CAREME

Sous ce titre, nous venons de lire, dans une revue française,
une étude écrite d'un style alerte et légèrement satirique, et que
tous nos lecteurs, nous en sommes sûrs, seront heureux de trou-
ver ici. reproduite en entier.

De nos jours, on parle du carême et de ses pratiques de péni-
tences sur un ton qui n'est certainement pas inspiré par l'es-
prit de foi.

La grande voix de St Jean retentissant dans le désert et prêchant
la mortification, l'exemple du Sauveur jeûnantjour et nuit sur la
montagne de la Quarantaine, les divines exhortations de notre
sainte mère l'Eglise, conjurant ses enfants de porter leur croix à
la suite de Jésus, est-ce que tout cela, aux yeux de quelques-uns,
ne mériterait plus une sincère adhésion du cour? Est-ce que tout
cela ne mérite pas, au moins, le respect des fidèles et des honnêtes
gens ? Vous donc, qui avez encore le bonheur d'être catholique,
mais qui n'avez plus la vertu, ni le courage d'obéir aux lois de
l'Eglise, laissez, de grâce,laissez en paix les âmes assez nobles pour
prier et pour jeûner, assez généreuses pour s'engager sur les pas
de ce Jésus a qui les sauvées et qui vous a sauvé vous-même.
Vous devriez le savoir pourtant, c'est mal agir, c'est se conduire
d'une manière infàme, que de s'exposer à détourner une seule
créature du chemin qui conduit le plus sûrement au ciel.

Et vous, qui oubliez de soigner votre âme parceque vous avez
pour votre corps trop de soins et trop de tâches attentions, cessez
vos propos de mauvais aloi, lisez la page suivante et faites en
votre profit, sinon pour le salut d'une âme immortelle et divine,
au moins pour la santé d'un corps périssable, faible et maladif.

« Il y a quelque trente ans, les grands médecins de Paris di-saient qu'on ne peut plus, dans notre siècle, penser au maigre.
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Ils exigeaient comme nourriture ordinaire, la viande, la viande
à peine cuit". Pour les enfants, cette viande devait tout juste
passer par le feu ; le sang devait couler. « Voilà, s'écriaient-ils,
ce qu'enst-igne la science. .

« La science reçut bientôt. un premier. échec. Pasteur arriva
avec ses milliards de microbes, et dit à tout ce monde là : « Mais
avec votre chair saignan te, vous em poiscanîîez vos enfants,et vous-
mêmes aussi. Ces belles bêtes de boucheries sont atteintes de ma
ladies, de tubercules, d'affections canct-reuses : on ne peut tuer
tous ces affreux principes qui sont dans le sang qu'en faisant cuire
toutes les viandes.

« La science s'était trompée ; on se remit à faire cuire la vian
de ; mais on en mangea toujours beaucoup et beaucoup. La
grande recommandation du médecii dans les maisons d'educa-
tion est celle-ci : Ne craignez pas d'augmenter le compte du bou-
cher. De la viande et de la viande, et cela pour des enfants ou des
jeunes gens que les certificats J'étude, les brevets, les diplômes,
les concours obligent à passer presque toutes leurs journées
dans ces terribles salles qu'on a ppelle études, clatses, chauffoirs
et le reste ! Aussi deviennent-ils tous dyspeptiques, incapables
du travail intellectuel ; les plus faibles sont atteints d'anémie
cérébrale, nouveau mal qui se soigne très-simplement : « Vous
ne ferez absolument rien, pas même penser, pendant un an au
moiIs.»

« En voyant tous ces visages congestionnés après chaque repas,
on a fini par cette découverte : « Dans le fait, il ne suffit
pas d'avaler ; il faut digérer. Il serait peut-être bon d'en revenir
à une nourriture plus légère, plus variée ; les légumes ont du
bon. »

« On en était à faire ces réflexions quand, il y a cinq ou six ans,
une nouvelle manière de se soigner et de se guérir nous est arri-
vée de Bavière, et s'est répandue comme un to rrent sur la France.
Elle est bien faite pour nous, car vous savez que le grand bonheur
au Français est de faire chaqne année tout le contraire de ce
qu'il fa:sait l'année précédente. Or, on lui avait dit : Surtout les
pieds st-es et chaud3 ! et, à présent, on lui prescrit comme pre-
mier remède, de marcher nu-pieds sur la pierre humide, les
routes détrempées et la neige ! -Quelle chance ! - On nous avaU
appris à ouvrir nos fenêtres, toutes grandes, aux rayons du soleil,
et à les fermer dès que se fait sentir l'humidité de la nuit. Voici
que maintenant les fenêtres doivent rester ouvertes toute la nuit.
Avec quel sourire de compassion,nos amisplus avancés que nous
en médecine, nous écoutent parler du serein du refroidissement t
Il n'est plus question de tout cela ! C'est tout le contraire. Enfin,
on disait : D la viaude, rien que de la viande ! - Et l'on dit
aujourd'hui : Fermez vos cuisines aux bouchers ; le plus que
vous pourrez, des légumes, le plus de légumes qu'il sera possible.
Et franchement, on commençait à avoir un tel dégoût de ces sur-
charges de viandes que là encore on dit : « Ah ! tant mieux !),

168



a Que conclure do toutes ces observations ?c Io La science se trompait lorsque,il y a trente ans,elle ordon-nait la viande crue : elle nous empoisonnait £out simplement.« 2o La science se trompait, lorsqu'elle disait : de la viande etencore de la viande ; le maigre que commande l'Eglise ne peutplus étre observé de notre temps« 3o Ces jours maigres commaidés par l'Eglise, les vendrediset samedis de chaquesemaine, le Carême, lesQuatre-Temps, tousnes jours disséminés üans l'année, répondent tout à fait aux b c-soins de presque tous les tempéraments.
« 4o Ce qu'il faut à nos organisations d'aujourd'hui, c'-st del'air, du mouvement, de la liberté d'action, -et avec cela, necraignez rien des lois sur l'abstinence. »

LE PROCES DE JE ANNE D'ARC ET LE
OLERGE CATHOLIQUE

Il n'est pas juste de mettre au compte des catholiques une res-
ponsabilité qui ne leur appartient pas.

Le Saint-Père n'a jamais - que nous sachions - rejeté sur les.prêtres et les évêques la responsabilité de l'odieux jugemfnt qui
a livré Jeanne d'Arc au bûcher. Dans le décret concernant lacause de béatification de la Vénérable Servante de Dieu, en par-
ticulier, r'us n'avons pas trouvé un seul mot en ce sens. Ce docu-
ment, reproduit tout entier, ici même, la semaine dernière, estsigné par le cardinal Aloisi-Masella ; or voici les paroles du véné-rable prince de l'Eglise au sujet de la condamnation portée contre
la Pucelle d'Orléans :

a Pour tant et de si grands bienfaits, par la volonté de Dieu quivoulait éprouver sa servante, toutes sortes de souffrances furentinfligées à la Pucelle. Abandonnée ou trahie par les siens, elletombe aux mains cruelles d'ennemis qui la vendent et, chargéede chaines, soumise dans sa prison, nuit et jour, à mille vexations,.elle est, enfin, par un crime suprême, comme hérétique et relap-se, en vertu de l'inique sentence de juges qui participaient au con-edee schismatique de Bdlc, livrée aux flammes. »
Donc d'après la version de Son Eminence le cardinal Moisi.Masella, - la seule admise d'ailleurs par les historiens conscien-cieux, - s'il s'est trouvé des hommes d'église, l'évéque de Beau-vais et d'autres, dans le tribunal qui condamna Jeanne d'Arc, il.faut bien reconnaître que ce Préfet et ses aides étaient en insur-rection contre l'autorité légitime.
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En effet, Eugène IV, après avoir renouvelé les censures déjà
portées contre les partisany du concile de Bâle, ajoute

« Nous décernons et déclarons que tous et chacun de ces hom-
mes sont des schismatiques et des hérétiques... qu'ils doivent
-être punis comme tels, ainsi que tous leurs fauteurs et défen-
seurs, de quelque état, condition, rang, soit ecclésiastique soit
séculier, qu'ils puissent être.

« Donné à Florence, en session publique et solennelle du con-
cile, tenue dans l'église de Sainte-Marie la Neuve, Van du Sei-
grieur 1429...... »

Et. qu'on le remarque bien, Jeanne a été condamnée et brûlée
en 1431.

Tel est le jugement porté sur les hommes de Bâle par une in-
faillible autorité. Les hommes de Bâle sont ceux de Rouen ; rien
donc n'est plus vrai que d'affirmer que les bourreaux de Jeanne
furent dans toute l'étendue.d-u mot, non pas des prêtres et des
évêques catholiques, mais bien des schismatiques et des héréti-
ques. Leurs actes, pas plus que ceux de Luther et de Calvin, ne
sont imputables au clergé catholique.

Voilà le témoignage de l'histoire !
Ne mettons pas au compte des prêtres et des évêques en, com-

munion avec le Pape, la responsabilité des actes commis par des
schismatiques ou des apostats.

Cela n'est pas juste

MONSIEUR L'ABBE JOSEPH LEVESQUE

Le 6 mars dernier, plusieurs prêtres conduisaient à sa dernière
demeure la dépouille mortelle de M. Joseph Lévesque, curé de
Ste-Sophie. Une foule nombreuse assistait aux funérailles, coi-
posée des parents, des amis et des paroissiens du défunt.

M. Lévesque est né à Ste-Elisabetti, comté de Joliette, le 4
mars 185', du mariage de Narcisse Lévesque et de Marie Eloise
Martin-Pelland. Elevé par une mère très pieuse, qui s'empressa
de le consacrer à Dieu, la vocation de l'enfant germa et s'épa-
nouit sous les plus heureuses influences. Dès sa jeunesse, au
-collège de Joliette, comme plus tard au séminaire et partout
ailleurs, Joseph Lévesque eut bientôt conquis l'estime de ses
maîtres et de ses supérieurs, l'affection de ses condisciples et de
tous ceux qui furent confiés à ses soins.
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Ordonné prêtre à Montréal, le 21 décembre 1878, il fut succes-
sivement nommé vicaire dans les paroisses du Sault-au-Récollet
et du Sacré-Cour de Montréal. La confiance de Monseigneur
'évêque de Sherbrooke vint le chercher, en 1885, pour le mettre

à la tête de la paroisse de St- François-Xavier de Brompton. A
peine revenu dans le diocèse de Montréal et chargé de la paroisse
de Ste-Sophie, M. l'abbé .6veLque a été frappé par la mort.

Sa grande foi, sa piété, son courage se sont montrés tout entiers
au cours de sa dernière maladie. Il a vu venir la mort sans
trembler. De son propre mouvement, il a réglé ses affaires tem-
porelles, et il a reçu, dans les dispositions les plus parfaites, selon
toutes les prescriptions de la sainte liturgie, les sacrements de
l'Eglise

Un mieux sensible a suivi, lui rendant l'espoir comme certain
de vivre ; mais ce n'était que pour augmenter, en l'obligeant à
le réitérer, le mérite de son généreux sacrifice. Il est mort dans
la paix du Seigneur, sous les yeux de ses parents désolés. M. Jo-
seph Lévesque laisse dans le deuil une mère profondément affli-
gée, un frère, prêtre comme tui, des paroissions qui ne l'oublie-
ront pas dans leurs prières, des confrères que charmaient la bonté
de son caractère, l'agrément de ses relations, et les exemples de
piété et de dévoûment dont cette vie sacerdotale fut remplie.

Archevêché de Montréal, 12 mars 1894.
M. l'abbé Jean-Baptiste Côté, décédé le 10 courant à l'hospice

St-Joseph de la Délivrance, Lt-vis, était membre de la Société
d'une messe.

L. E. COUSINEA, Ptre, lice-Chanicelier.

OHRONIQUE DIOOESAINE

Ordin/ions.-Pa r ordonnance de Mgr l'Archevêque de Montréal,M. Elzéar Josepbi Roy, de Rimouski. a éi' ordonné sous-diacre le10 du courant et diacre le lendemain.
Inauguraion de la Calhcidral. - Les personnes qui voudronts'assuner ilne place dans l'un des bancs de la nouvelle cathédrale,

le jour de Pâques, pourront se procurer des billets à l'archevêché.
tvis important. - Cette arrée, PâquEs tombant le 25 mars,
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l'office et la messe de l'Annonciation seront reqvoyés au lundi deQuasimodo ; toutefois, mêmre dans les pays où ceLte fête estencore de précepte, l'obligation d'assister à la messe ne serapoîut transférée : une messe entendue le dimanche de Pâques
suffira pour l'accom plissement de ce double devoir.

Fêfr en~ l'h onneu.r (le Jeanne d'Arc. - L~e 27 Février, au Collècye
canadien, si ftervent pour les causes du Pdpe et de l'Eglise, a eulieu un salut solennel avec Te Deum pour l'introduction de lacause de Jeanne d'Arc. Y assistaient le cardinal Parocchi, l ecardinal Aloisi-Masella, Mgr Coullié, le R. P. Captier etc -

(Nouve'au Moniteur de Romne)

OHRONIQUE DU DIOOESE DE ST-E1YACINTHE

Quaazt'-leres -Le 19 mars, à l'ouvroir, Ste-Geneviève,

Semnaine' Sainte. - Mgr U3-celles présidera à la bénédiction desR-imeaux, d'-arn ain ; à la beiîédictîon des Saintes-Huiles jeudi
prochain, ainsi qu'à l'office du Vendredi-Sainit.

Véture religie use. - Au couwcnt de la Présentation de Marie deSt.-Hy-acinitle, le 7 du courant, Mgr de Druzipara a admis à lavêt,îre reiigietise les novices dont lFS noms suivent : Soeurs Ste-Catherine de Sienne, nee Delvina Brouillard ; 'Ste-Mathilde, néeDelvina Racicot; Ste-Jeanne, née Lydia Dupont; Sto-Alice, liéeAurore D)uponL. 'St-Maxime, née Laura Coiteux ;de l'Assomp-tion, née Evelîna Papineau ; Ste-Agnès, née Katie Movenhani
St-Nicolas, née Zouavila Lpfpbvre ; du St-S-icrem.ýut, née Marie-Louise Trudeauî ; M. de la Charité, nAe Eagénie Barsalou - Steý-Monique, néë- Rachel Beatidet;- Ste- Philippine, née Anna Pecb-
quin; -Ste-Elisabet,,h, née Anna Drol'.t.

Monseigneur était assisté, à cette cérémonie, par M. l'abbé G. C.Richard, aumônier du couvent, et par le R. P. A. Býaudet, desFrères Prêcheurs. Le sermon a été donné par M. l'abbé L Guer-
uin, du seminaire.

Les relraiics à la caULhdralc'. - Nous avons antérieurement ari-no'îcé les retraites que les RR. PP. Jésuites viennent de prêcherà St Hyacinthe. La dernière de ces r,trdiLes, c-lles des hommis,s'est terminee dimanch-, le Il du courant. CoMme les préce-dentes, elleý a été suivie avec une iîJfi inte fidélité. Nous pouvonset nous devons le dire à la gloire de Dieu : le souffi -. da la grâcey a été puissant, et ils sont; rares ceux qui ont resisté au mouve-
ment religieux qu'il a soulevé.

Les con>écrations au 'Sacré-Coeur qvi ont couronné chacunede ces retraites, ont été l'occasion de belles et imposantes cérémo-
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nies. - La soirée de dimanche dernier, surtout, nous a offert,dans la masse d'homme et de jeunes gens qui remplissaie-nt la
vaste enceinte de la Cathédrale, un spectacle inoubliable. Qu'elles
étaient b -lies, nos nymmes sacrées, chantées par la voix majes-
tueuse et puissante de cetteà multitude, avec l'elan que la charité
rajeumi des cSurs sait inspirer aux manifestatirns de la foi !
Quelle a été touchante l'amende honoralle de tous ces catholi-
ques, agenouillés devant lie Saint-Sacrement, tenant à la main le
cierge allumé - symbole de leur foi et de leur charité renouve-
lé-s - oubliant tout resppct humain et demandant d'un cri una-
nime à Notre-Seigneur d'oublier lui-même leurs péchés ! Oui,
ce spectacle a été touchant et consolant. Nous pouvous à bon
droit compter que le Ciel protègera notre Canada, aussi long-
temps que nos catholiques auront le courage de faire de ces pro-
fessions de foi et de s'entredonnr de pareils exemples !

Avec les RR. PP. Pichon, Proulx et Duguay, qui furent les
predicateurs de ces missions, nous remercions aivement le bon
Dieu d'avoir si largement béni leurs travaux.

OHRONIQUE DU DIOOESE DE SHERBROOKE

Quarante-Heures. - A St-Janvier de Weedon, le 13 mars
A Ste-Catherine de Hatley, le 23 mars

Ordinations. - Samedi dernier, Mgr Paul LaRocque a conféré
le sous-diaconat à M. C. F. Bedard, du diocèse de Hartford, et lelendemain, le diaconat. Ces cérémonies ont eu lieu dans la cha-
pelle du Séminaire.

Conférence. - La prochaine séance littéraire de l'Union St-
Joseph aura lieu le dimanche de Pâlues, à 8 heures du soir. M.
l'abbé J. H Roy, supérieur du Séminaire, y fera une conférence
sur le travail.»

Retour. - M. l'abbé L. A. Caston-iay est revenu de St-Pascal
de Kamouraska, où il etait en repos depuis plusieurs mois, envue de rétablir sa santé. Il s'en va reprendre son poste au vicarjat
de Magog.

Si-Patrice. - Les Irlandais catholiques de Sherbrooke célèbrent
leur fête nationale aujourd'hui, samedi, le 17 mars, dans l'église
de St Patrice. Sa Grandeur Mgr Paul LaRocque donne le sermon
de circonstance. Ce soir, à 8 hrs. grand concert à la salle de l'Hô-
tel de Ville.

La société de colonisation. - L'assembibe annuelle de la société
de colonisation de la citt de Shi-rbrooke a eu lieu, le lundi,
i mars, à la sacristiA de la caihedrale, sous la présidence de
Sa Grandeur Mgr LaRocque. M. l'abbé H. O. Chalifoux, V. G.aenssait comme secrétaire.
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LA SEMAINE RELIGIBUSE

Le rapport des opérations de l'année constate qu'il a été dépensé
$2,131.98, dont $,623.98 employées dans les paroisses et les mis-
blons, pour aide aux colons, au service d u culte, aux chapelles,etc.,
et $608.00 appliquées sur les chemins de colonisation de Windsor
Milis, Ascot, Whitton, et Marston.

La sociétéza dàcidé d'accorder des allocations, cete année, pour
les chemins dans les cantons de Harford, Ascot, Windsor Mills,
Marston et Spalding.

Cette modeste société qui fait peu de bruit, point de réclamne,
accomplit cependant beaucoup rie bien dans le diocèse. Elle a
contribue à ouvrir plusieurs chemins importants dans les cantons
pauvres, construit des ponts indispensables, aidé à la réparation
des églises e. à la construction des chapelles, fourni aux missions
une partie des ornements du culte et aidé les colons pauvres dans
leurs premiers et plus pénibles efforts pour s'établir et se frayer
des voies de communication. Ses ressources proviennent de la
contribution des membres, des quêtes dans les paroisses, des
produits de bazars, concerts, ouvres de charité et d'une allocation
annuelle du gouvernement.U

La société de colonisation de la cité de Sherbrooke a été établie
le 14 avril 1880, et a été reconnue parle gouvernement provincial
le 8 mars ·1881, avec tous les pouvoirs et droits accordés nar
i l'acte des sociétés de colonisation. »

OHRONIQUE DU DIOQESE DE VALLEYFIELD

Nomiration.- Par décision de Mgr l'éveqne de Valleyfield, M.
l'abbé F. X Tisseur a été nommé vicaire à St-Urbain.

Semtaine-Sainte. - Dimanche la binédiction des Rameaux sera
faite par Mgr Emard ; la P ssion dialoguee sera chantée par
trois prêtres de l'Evéché.

L'office des Ténèbres mercredi, jeudi et vendredi aura lieu à
la cathédrale, à trois heures.

Jeudi, vendredi et samedi, l'Office Pontifical du matin commen-
cern à 9heures ; il y aura chaque soir un office à 7ýheures. L.
dimanche de Pâques messes et vêpres pontificales et bénédic-
tion papale.

Toutes les églises du diocèse devront recevoir leurs saintes
huiles de l'évêque diocésain.

?rrles 49riroles. - Des cercles agricoles sont mainterant
organisés et fonctionnent regubèrement dans presque toutes les
paroisses du diocèse ; les agriculteurs, ayant trouvé le moyen,
d'ailleurs facile, de concilier l'existence de ces cercles si utiles
avec les intérêts des diverses sociétes d'agriculture, se sont mis
partout sérieusement à l'Suvre, avec l'ordre de leurs curés, pour
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travailler à l'amélioration du sort de !a classe agricole. On se
propose d'avoir prochainement à Valleyfield une grande réunion
des agriculteurs du diocèse.

Retraite. - Dimanche soir, à la tathédrale, aura lieu la clôture
solennelle de la retraite préparatoire aux fêtes de Pàques. C2tte
retraite a été prêchée par Mgr Emard.

Nouvel hospict. - L'hospice St-Vincent de Paul, sur la place de
l'église vient d'être deu'oli pour faire place à une construction
qui promet d'être un nouvel ornement pour la ville, en même
temps que la source de grands avantages pour la population de
Valleyfi4ld. Ce nouvel 'd:ice aura 190 pieds de façade et quatre
étages. Il renfermera un jardin de l'enfance, un orpnelinat et des
salles spacieuses pour les vieillards et les malades. Ces ouvres de
charité de Valleyfield sont sous la direction des sours de la Pro-
vidence.

Chdeauguay. - D'importants travaux vont être faits à l'antique
église paroissiale de Chateauguay. Ces réparations seront dirigées
par M. le curé Chaput d'après les plans et devis de M. Godin, de
Lachne.

NOUVELLES DIVERSES

Maxiwe du Camp. - M. Auguste Roussel termine ainsi, dans.
son journal La Vérité, un article sur Maxime du Camp, mort
récemment en France.

,Certaines phrases de ses derniers écrits des préoccupations
religieuses du célèbre écrivain témoignent: « Plus l'homme s'ac-
corde de libertés sur la terre, a-t-il dit quelque part, plus il doit
regarder vers les choses invisibles. »

i Il était sous le coup de cette salutaire angoisse, quand il vint
un jour, plusieurs années après le siège de Paris, converser avec
Louis Veuillot, dont il ac mirait le gére'. i Oh ! lui disait-il en le
quittant, que vous êtes heureux et que le vous envie d'avoir la
loi ! » C'est des lèvres même de Louis Veuillot qu'il nous a été
donné de recueillir l'impression émouvante et douloureuse que
lui avai-nt fait éprouver les aveux de Maxime du Camp, tour-
menté de ce besoin de la foi qu'avait sans doute fait naître en lui
le spectacle des merveilles de dévouement opérées par les sours
de Charité.

iCe besoin devient-il plus tard un désir, et Maxime du Camp.
a t-il eprouvé à la dernière heure ce sentiment ineffable qu'ex-
primait Louis Veuillot. lorsqu'il réclamait l'inscription,. sur sa
!ombe, de ces mots :« J'ai cru, je vois. » Nous le voulons espérer
des prevenances de la divine miséricorde. v
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La SEMAINE RELIGIEUSE

Léon XIII et César Cantû. - A l'occasion du jubilé épiscopal de
Leon XIII, le célèbre historien milanais César Cantù, qui vient
d'entrer dans sa 90e année, avait écrit au Souverain-Pontife une
lettre de souhaits remplie des plus nobles sentiments de filiale
dévotion. Profondément touché, le Saint-Père a chargé Mgr Vol-
pini de répondre en son nom à M. Cantù et de lui envoyer sa
dernière poésie. C'est une poésie inédite intitulée la Mort, et dans
laquelle Léon XIII parle de sa propre mort avec des accents qui
traduisent le désir du ciel, le cupio dissolvi et esse cun Christo de
saint Paul.

Mgr VoLpini, dans sa lettre, dit en parlant de l'adresse de César
Cantù :

Elle a paru au Saint-Père si digne, que, pour l'honneur de
celui qui l'a écrite et pour l'édification d'autrui il désirerait
qu'elle fût publiée ; mais cela ne sera pas fait sans avoir, d'abord,
l'assentiment de Votre Seigneurie. »

César Cantù s'est empressé d'envoyer èet assentiment avec ses
iemerciementb pour le nouveau témoignage qu'il a reçu de la
bonté du Saint-Père. g

Voici la traduction de la poésie italienne de Léon XIII
Du soleil couchant et qui se cache maintenant brillent sur

toi, Léon, les derniers rayons ; dans les veines aresséchées, ta-
ries, lente, lente s'éteint désormais la vie. La mort vibre son
dard, la tombe accueille les froides dépouilles enveloppées d'un
voile funèbre.

Mais, hors de sa'prison, l'esprit haletant vite déploie son vol,
recherche le ciel : d'un long et rude chemin c'est là le but
Ah ? non Seigneur, satisfaites le saint désir et si. par votre
grâce, l'en suis digne, recevez l'esprit dans le bienheureux
royaume. »

LE'ON 'x1ll.
Vatican, 2î janvier 1894.

AUX PRIERES

M. l'abbé Jean-Baptiste Côté, Lévis.
Sour Ste-Alfrt-d. née Marie Caroline Alphousine DEsrosiers, des

Soeurs de la Charité de Québec.
Adelaide Desrochers, Veuve de Louis Lachapelle, Rivière des

Prairies.
Antoine Sene St-Jean.
M. Cyprien Bauilie, St-Augustin.
Louis Martineau, père, Valleyfield.
John Bernier,
Clarinda Roy,

ARBOUR & LAPERLE. Imprimenrtr-Relienrts. 421, Rue S-Paul. MontrCal.
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CELA DOIT ETRE VRAI
Tout le monde le dit à Montréal

Les témoignages s'accutmuteit

Mme Clermont, 3630 Notre-Dame, Saint-lenri, dit : Mon
fils Henry, âgé de 19 ans, souffrait depuis douze ans de bron-
chite chronique: il en a été complètement guéri par l'usage de
trois bouteilles de Sirop de Térébenthine du Dr Laviolette, a
25 Cts la bouteille.

Mme Théophile Lavigne, 68 rue St-Pierre, St-Henri, dit
on mari et moi avons souffert durant trois ans (le bronchite

chronique, et nous avons tous deux guéris, complètement guéris
Par ce merveilleux remède,le Sirop de Térébenthine du Dr La-
Violette. Nous ne pouvons trop hautement recommander cette
Préparation à quiconque souffre (le bronchite.

Mde Lafrance, 72 rue St-Pierre, St-Henri, dit : Mon mari
souffrait depuis un an de bronchite et il en a été complètement
guéri par l'usage du Sirop de Térébenthine du Dr Laviolette.

Ous nous servons encore de cette préparation dans notre fa-

nIlle pour les rhumes obstinés et les refroidissements avec des
reésultats si merveilleux que nous n'avons aucune hésitation à
e déclarer comme étant le remède le plus efficace dont nous
ne nous sommes jamais servis.

e J. L. Mailloux, 83 rue St-Pierre, St-Henri, dit : Mon
is, âgé de 22 ans, a souffert durant douze mois d'une sérieuse
ttaque de bronchite ; trois bouteilles à 25 cts du Sirop de
erébenthine du Dr Laviolette ont opéré une guérison complè-

te et Permanente. Je ne puis parler trop hautement de cette
Preparation.

il Mrne Antoine Léger, 213 rue St-Ambroise, St-Henri, dit :
Jai Souffert durant un an d'une des plus sérieuses attaques de
blolchite et bien que je me sois servi de différents remèdes je

en éprouvai aucun soulagement. Je suis heureuse de déclarer
e j ai été parfaitement guérie par l'usage du Sirop de Téré-
nthine du Dr Laviolette, et c'est pour moi un véritable
t Sir d'ajouter mon nom à la liste de ceux qui certifient la

erveilleuse efficacité de dette préparation.

Proprietaire J. G. LAViOLETTE, M. D.
232 & 234, rue St-Paul, M.ntreat.
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VaE Gram et en Dtl

Importateur (le toutes espèces de Ferronneries pour construction dJ'Egligs,',
ýýolègvs, Couvents et I1ébidences. Outils pour menuisiers, CtiarpentiO0,
Meubiiers, etc., une spolcialité.

390 RUE ST-JACQUES, 390.

ARCAND FRERES
Marchands de Nouveautes
Seuls dépositaires pour le Caniada des TOILEFS

GIlENIQIJES de l'abbé KNEIFPP.

111 RUE ST-LAURENT, coin de la rue Lagauchetieret
MJO1'ITREAL

LA-

A-DAMS LAUNDRY MACHINERY Go
:[DM TIl?1 0Oy-, i*r. -r.

FOURNIT TOUS LES APPAREILS DE BLANCHISSERIE
~Et établit toutes Buanderies pour Hotels, MaisOO

particulières et Etablissemnents publics.

MILLER FRERES & TOMS
Seuls Agents pour le Canada

125 RUE KING - MONTREAL'

Bureaux A~ Toronto

74 RUE YORK. H. D. SIMMONS, Aft-

Fabricants de la célèbre fournaise à eaii cnaude;"Din£
r:.êtires et Grue.s à vapeur, bÉnoins à ~1'L, c etc., etc.Ai



CI£ BDASSURANCELA LOYALE Wu T&TLEY, agent générai.

Bureau PrinipSi 9 HURTUBISE, et A. Bt-CYR,
agents du département frança)s.

doe la PLACE D'ARMExS et ale la Ue NOTRE-DAME.
ENTREJqtJNEUBS DE

JB.PILON & FILS POMPES FUNEI3RES
Y ETABLI EN 1872

- G/acres, Im baumage, et
voitures doubles, une spécialité-

t2517 rue Notre-Dame
S Entre les rues St-Martln et des

* Seigne trs, Montréal

- •.a~rTELEPHONEý BEýLL 830

John TAYLOR & Cie
Lougbborough, (Angleterre)

La plus grande Fonderie de
Cloches en Angleterre

Reprecetes Par J.T. SCANLAN
Board of Trade Building

Rue St-Sacrement, Montreal
Y ataiegneps etL tformation,; donnts sur



IMPORTATEUR FRANCAIS

203 RUE DES COI1IS8AÏRE, MONTREAL

Savon Normal. Hoslo'i Ocours, garanti pur, le mieil-
leur de tous ýcetux importés en Canada pour toilette et
linge.

-.Huile Aurore. Lýa nielleure pour veilleuse, illumni-
nations, la seule emiployée par le Clergé français.

Huile d'Olive extra surfine, garantie pure, po'W
sanctuaires.

Clarets Francais. G aran tis purs à l'analyse, prix
défiant toute concurrence.

Conserves alimentaires Saupiquet. Sardinies, poi8t
légumes, qualités extra.

Pharmacie Centrale de France. Société au capit 4

de 10 'millions, composée des pharmaciens francaio.
Produits. garantis de toute pureté, toutes les Drogue$y
Extraits, Capsules, Dragées, Vins de Quinquina, etce., etc.
Prix spéciaux pour Couvents, Hôpitaux, etc.

Chocolat Poulain. Qualité> sans rivale.
Vermicelle, Macaroni, Pates, Tapioca, CiraQ'

Parfume#ie Francais.,
Eau Minérale Vichy d'Yorre. $8.OO la caisse (60

bouteilles).

Pour tous mes articles, demndez

PRIX CONDITIONfT. ECHNTILLONS.



fLA BANQUE ,'DU PEUPLE
A MAINTENANT OUVEýRT SA SUCCURSALE

RSUE NOTRE-DAME OUEST, coin de la rue A4queduic
ny reeçoit en dé~pôt toutl les êeoiioniteN depuis une piastre en miont ant, et~uqe plequatre pour Ilt u ces d6pôt8.

LONC]UEVUES CATALOGUE GikATis

STEREDSCOPES

1640 -1642

~ ~ Rue Notre - Dame

I-ffF~aa ~I~tOC OSTrALMONTREAI,

~Proes~er ']Ecole de-m Arts de Attentréal
01AIND'EDIFICES PUBLICS, RELIGIEUX ET CIVILS

b ARIT ECTURE - IPeIN'I'UBE~IIEet ATELIER: 62 Il MRI -MNR&

Ti 5 1670,. Rite Notre-Damie, Montréal,
C r' Frusfp,, I Tapestry, Itnper1ai et Kîdllermiuster. 'Nattes en (,acoa et
allb nth, Prelarts anglais et arnýricaîns.

A. L. Cj. MERRILL.

ARTISTES-PHOTOCCI iES
ývLÉsPRNDANT DE LONGUES ANNÉES A LA mAisoN LNO'.MAN

No, 10, RCUE NT-LAMIIERT.
~ ~Oul splécialos pour le clergéet eles com»iunautes religieus«.

CJHARLES A. BRIGGS
c1APE1L1ER et MANCHONNIER

MASNFONDÉE ZN 1862
Cha~peaux de Feutre, de Soie,' Etc., Etc

2097 RUE NOTRE..DAME.

LIFE ASU RANCE (R).
ETA-BLLE EN 11Bas,

IDE IDIMBOURIG, IiCOSH.
!pirincipal en canada: ]W.ntri*al.

Ftl11vs dt.stritbuý 2' OO.mO tIA3t'HVY, c~ra n.



1' flO PLOMBIER, FERBLATE
.1 uu UI1~ Ih&H Poseur d'Appareils à± au Chau-

jus Vl MVUiSuV de, Couvertures, Etc.
Ne 42, rue Steslgirlrertte, MIontré*%#.

~JA:S. W. PYKE
MARCILANI) I)Fý

Fer, Acior, Tllyalx pour~ SystIz qP C1Iaufac, Tllyaux a Gaz
ET ACCESSOIRES

Tubes pour Bouilloires, Dechets de Coton, etc., etc-

35ru, St- Frai i eo îs-àXaviez- - ,2tontreat

MAISON FEP.ND»ý E EN,1848

OWEN McGARVEY & FILS
,Spacial1té de couchettes et litterie pour collèges et couvents et d'ameubleent$fl

pour amtle8 NTJ"TÂATURIERS ET MARCHANDS DE

MEUBLES DETOUTES SOWUýES

Iffl9, 1851 et 1853 RUE NOTRE-DÂME -MONTBEM'

H. A. PEARS0ON & CIE
MARCHANDS - TAILLEURS

22 (JARRE CIHABOILLEZ -MONTREAL

2G4S rue Notre-Dame, coin de la rue des Seignelur
Nous offrons à des prix excessivemecnt, avantageux, une quantité

ronsidOrable (le

Vins de messe marque " Diego per Alta"
ia demande considérable que nous en avous eu est une preuve de

qunalté e upérieure de cette marque.
N. B. Échantillons et prix envoyé(s sur demande.

JOS. ROBE RT & FILS
Marchands de Bois de SciagO

107 AVENUJE PAP[NEAUJ
Talephoie 6258 MONT2UU-»
s~échoir à bois perfectionné, le plus grand du Canada.

Manufacturiers de bancs d'église, p)upitres,;portes, chassis, moul ares, Mc
Fabricants dje lits en fer, pour comnmunautés, hospices, hôpitaux, etc.

Ouvrages dle toute., sortes en acier, fer, cuivre et fonte.



ha rmna cie 1 Lavioletto & Nelson

i6- RUEI NTE-IA I
b li ],A RUE T W i MONIR EAI,

tropy, lui, a', s Poudres Anti - Rhumatismales du Dr
Nelaton.

P~.u ;honpour /c Rlhiime du Dr Nelson.
PArE du Di, CHEVALIER q la &ônz;ne cf (Zu/I Bi(i auIdue ail.

Oabinet d'Aisance "Cananoque '
1*i1 040i net t ,i i terre èéclie et lpi>(viE nlt to ut e in u vaiwss odle u(s. 1l es,'t re*-

4t ~ t »eflr ioiiý les iïiédeeiui et teý stpéXiIIiCst. ('laque mai.,on aiesralt en~ ot' 1.Livré àt n'imnporte quelle s tti de eh unia de fer dans ILs pias-
S4ib e e d'Oltario. 111:1. $.ç 00.

Ip&j1rlqUié par la ",1iwananoque Gear C..

VICTOR TRERIAULT
F"l'REPRENEUR DE POMPES FlINEBRES

TOUJOURS EN MAINS :

Un grand Assortiment de Corbillards
A vendre à des conditions tr>s ficties.

I416k et 18 Rue St-Urbain, Montréal



ClSfâ IIESLIkR1NS & CIE
IPOEITATEi'USl ET M111ANTOTIERI3 DE

Chapeaux et de Fourrures
1537 RUE STE-CATHERINE

PARD)ESSUS EN (IAOUT(.CH<UC NOIR, pour eelI*
siastiques.

CHIIAPEAUX ECC]LÉSi',*ASTIQU[eS.

PARUDESSUS EN FOURRURES, pour voyage.

CASQUES, Etc.. Etc, Etc.

,E TOUT A TRÈS BAS PRIX.

J. B. LASN 1E R & FILS
FABRICANTS DE

O:igorlgieà d.Le tcvul.tCI cimI1ic
Fourmielrti de l'archevêché (le Montréal et des priwlepa1* slIV

religieus(7s de la Provincc

Importatoturs des VINS de MESSE de SICILE d'ESPAGNE et d'ALGELUE

i ~~ écmité LI' L'OLIVFL, !eh~, e AFS<

MEILLIEUIRS CRUS.

Adressez à J. B. LASNIEF~ & FILS, Montréal ou LéV1'5

11U1EDEBIIC LAPlO*iNr'E3
MAR1CHAND DF

1.541 A 1551 RUE STE-CAT[IERiNE
Montréal.

Tapis, Erýelarts, Gru vures, A11iî,oi;r,, 9Û.,
VUNDUS A L)ES CONI)ITIONS TEES,,I FACILELS

Le plus graîid Assortimnent de toute la 'VIlle.
VN1,ý VIS[TIÏ E-'ST SOLICITIF.


